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naigaances, mariages
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publiées sur piie-
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Pre vinces et pays

étrangers... $ 1.00
i 60cts

3%nn 35cts
Strictement pays
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MADAME THOMAS BRUNETTE #:5 277”
De Saint-Eustache,

Souffrait dun mauvais cas de Grippe et de

F'aiblesse

—GUERIE

Generale
PAR LE—

UnMORIN CRESO-PHATES
PREPARATION QUI LUI AVAIT ETE RECOMMANDE

PAR UN MEDECIN DISTINGUE DU
MEME ENDROIT.

MADAME BRUNETTE, de St-Eus.
tache, était prise d’une grave atlague
de grippe. Dans les premiers jours,
elle avait un peu négligé de se soi-
gner. Son médecin fnt aprelé el
constata que sa patiente souffrait d’u-
ne attaque maligne de grippe. Il lui
donna quelques remèdes, recomman-
dant de les prendre de la manière
prescrite.MadameBrunette fit comme
il lui avait étécommandé. Sou mé-
decin revint et l’ayant trouvée dans
la même condition, lui conseilla de
prendre le VIN MORIN CRESO-
PHATES. Cette préparation la sou-
lagea dès les premières doses. Eu
ayant continué l'usage pendant quel-
que temps, sa grippe disparut com-
plètement.
Houneur au VIN MORIN CRESO-

PRATES, préparation supérieure et
sars égale.
Lorsque vous souffrez de quelque

maladie des poumous ou de la gorze,
n’employez que le Vin Morin Créso-
Phates.

C’estla seule préparation qui pour-
ra vous suulager et vous guérir. Ce
remède a fait son chemin. Partout
on le connait; partout on en æéprou-
vé les plus salutaires effets. Dans les
grandes ville, comme à la campa-
gue, on veut avoir ce remede. Aussi,
la vente s’en tait à la course.
Le “ Vin Morin Créso-Phates” se

prend facilement. Sa digestion est
bien facile et son prix des plus bas.

Faites-en l'essai avant d'essayer
d’autres remèdes.

EN VENTE PARTOUT
 
 

AU PUBLIC.—Je soussigné informe
le public de Montm agny et autres pa-
roisses, ainsi que les voyageurs, que Ja
ouvert au premier de mai un hôtel de
remière classe sur la rue St-Thomas.
fa plus grande attention sera portée
aux voyageurs. Le tout sera tenu sur
un pied de première ciasse. Une visi-
te esl respectueusement sollicitée.

WILLIAM GAMACHE

Pour Chapelets des RR.
PP. Croisiers, Médaiiles

et Petits Chapelets de St-Antoine,
Timbres-poste oblitérés. Ecrivez à
Agence de l’Ecole Apostolique de
Bethléem, No 153 rue Shaw, Mont
réal, P.Q. 13 jan. 99.

Le bureau de l’Assurance Mu-
tnelle contre le Feu, de Montma-
gny, est temporairement transpor-
té à Notre-Dame de Lévis.

Adresse postale : St-Henai Sta-
tion, Comté de Lévis.

G. DEMERS,
Gérant.

 

 

ler juillet.

A VENDRE

A la Rivière-Ouelle, une magni
fique terre, avec maison et bâti-
ments dessus construits, situés
près de l’église et du couvent.

Conditions faciles. S’adresser à
Dame Vve Nicolas Ouellette, Ste-
Annede Lapocatière. 18 jnr. 3 m

  

L'Homme ou la Femme
Vipère

Je ne vais pas, chers lecteurs,
faire la concurrence aux profes-
seurs de nos collèges et vous
donner uneleçon d'histoire natu-
relle.
Cependant nous allons, si vous

le voulez bien, faire ensemble un
peu de zoologie morale et étudier,
pour commencer, la race des vipè-
res. Plus tard, nous nous occu-
perons d’autres animaux de la
même espèce.
Voyez ce monsieur à la mine

souriante ; il salue tout le monde,
il a pour chacun une bonne paro-
le, un geste bienveillant. On di-
rait que son plus grand bonheur
serait de voir régner partout la
paix et l'union. Les éloges ne lui
coûtent rien et les louanges tom-
bent de ses lèvres comme l’eau
d’une gouttière, un jour de pluie
battante. Seulement, tout en gé-

 

missant sur les plaies qui affli-
gent l'humanité, il trouve tou-
jours le moyen de faire quelques
taches aux portraits flatteurs qu’il
a tracés.

—**Pierre est un bien brave
homme, mais
—Mais quoi ?
—Vous ne savez pas ?
—Nou.
—Cela m’étonne.”
Puis il vous plante là. Si vous

n’avez pas le caractère fortement
trempé, vous restez sous l’impres-
sion que Pierre a commis quelque
forfait.
L'homme vipère qui a fait en-

trer le doute dans votre esprit a
atteint son but. Vous vous méfie-
rez désormais de Pierre et vous
croirez facilement tout le mal que
l’on vous dira de lui.
La vipère humaine n’sttaque

jamais en face celui dont elle veut
ternir la réputation. Elle se glis-
se dans l'ombre, elle rampe ina-
perçue. Elle ajoute du miel à son
vinin, elle mord en caressant, elle
empoisonne sans qu'on s’en aper-
goive.
La vipère fait toujours sem-

blant de partager les convictions
de ceux a qui elle parle; au fond;
elle n'est d’accord qu’avec le dia-
ble, cet ennemi éternel du genre
humain.
Et dire que c'est elle qui fait

et défait les réputations! Ah!
les calomniateurs et les médisants
ont une grande puissance, une
puissance infernale, capable d'ef-
frayer les plus vaillants, de per-
dre les plus forts.
Commentexpliquer cela ?
La chose est bien simple : ils

ont une alliée qui les sert fidèle-
ment: la crédulité humaine.

Oui, avouons le franchement,
notre fragile nature nous porte à
croire sans hésitation tout le mal
qui se débite sur le compte du
prochain. On dirait que cela nous
flatte, que nous nous croyons
meilleurs, plus vertueux, à mesu
re qu'on nous prouve que les au-
tres sont plus mauvais.
Nous devrions nous dire, quand

les calomniateurs se permettent
de déchirer devant nous la répu
tation de l'une ou de l’autre per-

sonne de notre entourage, qu’à

reeves

 notre tour nous serons traînés sur

Nous devrions savoir que ceux
qui médisent du prochain, exagè-
rent ses torts, révèlent ses défauts,
l’accuseat de méfaits souvent im-
maginaires, n’agissent ainsi que
pour cacher leurs propres torts,
leurs défauts et leurs mauvaises
actions.
L'homme vrairaent vertueux

est toujours prêt à excuser et a
pardonner ; il ne juge pas, afin de
ne pas être jugé à son tour par
Celui qu’on ne trompe pas.
“S'il n’y avait pas de récéleurs il

n’y aurait pas de voleurs,” dit le
proverbe ; s’il n’y avait pas de
gens crédules, toujours prêts à les
écouter, il n'y aurait ni médisants
ni calomniateurs.

Lecteurs, s’il vous arrivait de
voir ramper à vos pieds une vipè-
re, vous l'écraseriez ou, du moins,
vous ne chercheriez pas à la ca-
resser. Agissez de même pour les
vipéres a deux pattes...... Laloi,
qui protège les mauvais aussi bien
que les bons, vous défend de leur
tordre le cou ; mais vous pouvez
les tuer moralement, en le envcy-
ant… au diable qui, s'il n’est pas
leur père, est paur le moins leur
cousin.

Essayez de suivre ce conseil et
vous verrez qu'il a du bon. Lors-
que l’un ou l’autre de ces beaux
messieurs viendra vous chanter:
“Un tel a dit ceci de vous, un tel
a dit cela,” répondez lui que c’est
très bien et que vous demanderez
à ‘un tel” s1 to::t cela est exact.
C’est là surtout ce que craignent
les vipères qui out des nouvelles à
communiquer sous le sceau
du secret
Vivons bien, r.mplissons nos

devoirs le plus cxacterrent possi-
ble et ne nous inquiétons pas à
propos de ce que l’on pourra dire
de nous.

Et surtout ne nous occupons
pas de ce que font les autres. En
ceci on peut appliquer le prover-be : .

“Chacun pour soi.”

JEAN DES ERABLES.

se sae

———

PRECAUTIONS HYGIENIQUES

Pour guérir la toux et la bronchi-
te, il ne suffit pas de faire nsage du
meilleur remède, tel que le BAUME
RHUMAL,par exemple ; il faut aus-
si prendre les precautions hygiém-
ques indispeusables eu pareil cas. Il
faut se vêtir convenablement pour la
saison et éviter les refroidissements |
dans ces conditions, vous vous gueri-
rez infailliblement en faisant usage
du meilleur remède contre la toux
le BAUME RHUMAL. 25

  

La Vie Pratique

Si l’un des vôtres prospère, s’il
va dans la vie un peu mieux que
vous même, lalssez-le prospérer.
Ne grommelez pas, ne tirez pas en
arrière, ne le rebutez pas. Dites
une bonne parole pourlui ; faites
voir que vous êtes content et que
vous lui souhaitez encore mieux.

Si dans vos cercles vous voyez
que ça marche bien, ressentez en
du plaisir ; aidez au mouvement.
Agissez ‘vous-même un peu, tâ-
chez d’en tirer votre part de pro-
fits. Ne tournez pas alentour
comme un nœud antour d’un
morceau de bois et ne perdez pas
votre temps à entretenir de l’ai-
greur parce qu’un autre a eu 1'6-
toffe nécessaire pour faire son che-
min et prospérer. Faites un peu
de travail vous-même, mais ne ti-
rez pas en arrière.

S1 vous avez un bon mot adire,
dites-le franchement, tel qu’un
hommedoit le dire.

Si vous êtes aigri et disposé à
dire des choses mesquines, fermez

 

 plutôt votre bouche. Ne tirez pas  

EPARGNEZ DE L'ARGENT SUR

 

FRANCO,~CoisiogueustrédeBicycles
sera envoyé franco sur demande.

 

BICYCLES NEUFS
BICYCLES PLEINE GRANDEUR, POUR
HOMMES OU FEMMES, EXCELLENTS
SOUS TOUS LES RAPPORTS,

BICYCLES DE SECONDE MAIN DX $5.00 CHAQUE.
AGENTS EXCLUBIFS POUR LA PROVINCE DE QUEBEC

$35
ozs Bicyeuss ‘’CRESCENT.*

T. W. BOYD & FILS,
- 1688 Rue Notre Dome, MONTREAL

V.&B. SPORTING GOODS Co. Québec, Agents pour Québec et le District.

=

en arrière.
Jamais un homme n’est sorti de

la foule définitivement, en dépré-
ciant les autres. Soyez toujours
disposé a dire une bonne parole et
dites-la avec libéralité et avec
plaisir ; il ne vous en coûtera pas
un seul sou ; vous aurez peut-être
besoin d’une bonne parole un jour
ou l’autre. Aujourd’hui, vous pou-
vez nager au milieu des richesses,
demain peut-être vous faudra-t-il
laisser croître votre barbe faute
d’argent pour entrer chez le coif-
feur. Ne tirez pas en arrière, vous
ne le pouvez pas honnêtement;
autrement vous n'y gaguez abso-
Inment rien.

Si vous voulez jeter quelque
chose à la tête de quelqu'un. que
ce soit plutôt sous forme de bou-
quets ou d’eau de Cologne, Ne
jetez pas de boue ; ne tirez pas
en arrière. Di toutefois il vous
faut rebiffer que ce soit contre
vous-même, derrière les fagots,
contentez-vous alors.
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Maisons Suivantes

DE MONTREAL,

HErireeri
MEUBLES otTatolas.

e vous ayes besoin d'une chaise ou de 100 sets de
bre à coucher, écrivez pour nos rx

RENAUD KING & PATERSON,
60 & 652 Rue Craig, Montréal.

PAPETERIE, “terste.
Imprimerie, Livres de Blancs, etc. N'importe quoi
en fait de papeterielivres de compte, etc. Eorlves
pourprix =MORTON, PHILLIPS & CO.,

1786 Rue Notre-Dame, Montréal.

BREVETS D’INVENTION

OBTENUS DANS TOUS
LES PAYS.

FETHERSTONHAUGH & CO.
Canada Life Buliding, - - Montreal.

REMINCTON
TYPEWRITERS.

Aussi machines à écrire d’occasion
d’autres manufactures.

Agents actifs demandés.
a JE SPACKMAN & CO., Montreal.

Pour 00
ntracteurs

 

 

 

 

 

Boyaux,
Ciment,

Briques a Feu.
Tous les Materiaux pour Constructeurs, Fone

derles, ete. Ecrivez pour prix.

F. Hyde & Co., Montreal.
 

  

Le roi des huiles

Il ressort d’une statistique pu-
bliée à New-York que M. John
Rockefeller doit être considéré
comme le personnage le plus ri-
che du globe. Sa fortune ne peut
pas être évaluée à une dizaine de
millions près. Le chiffre dépasse
les fortunes réunies des Astor, des
Vanderbilt et des Gould. D’aprés
cette statistique, son revenu dé-
passe 20 millions de dollars, donc
1,666,666 par mois, 55,565 dollars
par jour, et 2,316 dollars par heu-
re.
M. Rockefeller a débuté comme

comptable, au traitement de cin-
quante dollars par mois. Il mène
une vie très retirée et, pour un
motif que l’on conçoit, il eet pour
ainsi dire inaccessible.
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MERES DENATUREKS
 

Il y a des poules qui, mères dé-
naturées, mangent leurs œufs au
lieu de les couver. D'où vtent ce
phénomène qui constitue un si
mauvais exemple pour les famil-
les ?

Des observateurs ont cru cons-
tater que, lorsque les poules man-
gent leurs œufs, c’est que la co-
quille de ces derniersest très min-
ce.
La coquille est mince parce que

la poule n’absorbe pas assez de
substance calcaire et que, sentant
cette lacune dans son organisme,
elle éprouve le besoin de la com-
bler.

Elle mange donc ses oufs pour
avoir de quoi fabriquer la coquil-
ie de ceux qu’elle pondra ensuite.

Pour guérir l’animal de son vi-
lain défaut,ilsnffit donc,parait-
il, de lui donner à manger des co-
quilles d'œufs convenablement
pilées,
Les mauvaises mères d- famille

se corrigent moin fa iiviment que
Cela.

—.et -

 

LES INVALIDES
reviendront plus

promptementà la

santé, retrouveront

le sommeil, l’appetit

et les forces, s’ils

font usage du

VIN de QUININE
“CAMPBELL”

“ CAMPBELL'S QUININE WINE’*

 

K. CAMPBELL & CIE, Mfrs, Montreal
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     TRADE MARKS
DESIGNS

COPYRIGHTS &C.
Anyone sending a sketch and description may

quickly ascertain our opinion free whether an
invention id probably patentable. Communica.
tions strictly confidential. Handbook on Patents
sent free. Oldest agency for securing patents.
Patents takon through Munn & Co. receive

special notice, without charge,in the

Cientific American,
A handsomely {llustrated weekly. Larrest cir-
culation of any scientitic journal, Terms, $3 a
year ; four months, $L. Sold by all newsdealers.

MUNN & Co,zerereacwer. New York
Branch Office, 625 F St, Washington, D. C.

 

Une sentence aussi sage qu’ori-
ginale a été reudue récemment
par un juge. Il avait à punir deux
coupables dont l’an ne savait ni
lire ni écrire, tandis que l’autre
possédait une certaine iustruction.
Il condamna le preraier à demeu-
rer en prison jusqu’à ce qu’il eut
appris un peu de lecture et d’é-
criture, et obligea l’autre à se fai-
re son professeur. Au bout de
trois semaines, leur science était à
peu près égale, ils subirent un pe-
tit examen devant le juge, qui se
déclara satisfait et les libéra.



 

 

 

ARRAXXNIIXL RRXXXKXXXXXXRL

@ HEURES DE BUREAU: 8 hrs A. M. €
à 9 hrs. P.M.

Dr. A. LANTIER,
DENTISTE,

50 Rue Couillard, vis-à-vis la
Maison Livernois, Québec.

Telephone : 711
On administre le Gaz Végétal.
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Langelier & Martineau,
AVOCATS ET PROCUREURS,

Montmagny, P. Q.

L'HON. CHARLES LANGELIER,
P. B. MARTINEAU, LL B.

MM. Langelier & Martineau sui-
vront les affaires judiciaires des
districts de Montmagny, Kamou-
raska et Beauce. 29 july 98

Dr S. Gaudreau,
DENTISTE,

188, RUE ST-JOSEPA,
QUEBEC.

Dr. F.S. Caron
GRADUE DE

L'Université Laval,
ST-EUGENE, Co. de l’Islet.

fer mai 98.

GEO. W. PION, L. L. B.,
NOTAIREdela SOCIÉTÉ de PRÊTS

et de PLACEMENTSde Montréal

Gradué de l'Université Laval
—MONTMAGNY—

sea. Une attention spéciale sera por-
tée aux règlements de Snccessions,
Prèts d’argeut en aucun temps.

Consultations gratuites.
Bureau : Rue Saint Louis.

F. G. Bernier,
Agent d'Assurance, Montmagoy.
FEU

La 1 iverpool & London & Globe ; la
Royal et la Lancashire ; Ass. Mutuelle’
de Moutmagny, de Rimouski.

VIE
La “ Sun,” Compagnie Canadienne,

AUSSI
Prêts à courte échéance, placement

d'argent.

LOTS A BATIR ET MAISONS À
VENDRE

6 Terrains sur la rue de la station.
5 Emplacements, ancienne propriété

d'Albert Talbot.
2 Terrains, Rue Ste Julie.
3 Maisons en parfait ordre.

ALLIANCE NATIONALE,
ASSOCIATION de BIENFAISANCE

ET D’'ORGANISATION
NATIONALE.

Fondée à Montréal, le 11 Décem-
bre 1892.
Elle a recruté au-deld de 5000 mem-

bres depuis son organisation acti-
ve ( Mai 1898.) -°

CAPITAL DISPONIBLE-S120,000
“ BÉNÉFICES

$5 par semaine pendant20 semaines
$250 à $I,500 aux membres frappés

d’invalidité.
Pension annuelle de 850 à $300

aux membres âgés de 70 ans.
Bénéfice de 8300.00 à $3,000.00

payable au décès d'un sociétaire.
Certificat de participation acquise

en faveur des membres qui se reti-
rent de l’association apràs 10 ans de
sociélariat.

Cercle etabli à Montmagny le 9
jui:let 1896, |

Pourinformations s'adresser à
ALPHONSE CARON,

Kditeur de L'Ecxo
pt Montmacny, Montmagny, P. Q.

- ——

ON A BESOIN

D'un homme connaissant la cul-
ture, marié, sa femme sachant traire
les vaches.  S'adresser a

Alfred Gamache,
Cap St-Ignace,

Co. Montmagny.

 

 

 

 

 

 

 

ON DEMANDE
Pour le Canada un dépositaire ou un

agent général monopole de la vente * Po-
lynice Oil” spécialité médicale admise
dans les hôpitaux des Etats-Unis et très
avantageusement connue au Uanada-—voir
aux annonces—Caution ou garantie exi-
gée cinq cents dollars. Position d'avenir.
Fortune assurée.
Dr Aiexandre,spécialiste de Paris, 1218

G. St, N. W. Wustington, D. C.

MONTMAGNY, 3 Mars- 1899

La conférence internationale
ajourne ses travaux

Le sénateur Fairbanks et sir
Wilfrid Laurier ont communiqué
lundi, à la presse, au nom de la
Commission Internationale, une
note à l'effet que cette commission
à ajourné ses travaux au 2 août
prochain, à Québec. Cette note
dit que les commissaires ont fait
un grand pas dans la voie du rè-
glement de toutes les ‘difficultés,
mais qu’ils n’ont pu s'entendre
sur la solution à donner à la déli-
mitation des frontières de l’Alas-
ka. L'ajournement permettra aux
deux gouvernements de mieux
étudier cette question et peut-être
de mieux la règler.

Il ne s’agit pas de rupture, com-
me veut bien l’insinuer la presse
conservatrice, car le sénateur Fair-
banks a déclaré lundi, publique-
ment, que le meilleur esprit pos-
sible animait tous les commissai-
res.

Le fait que la Commission n’a
pu s'entendre sur la question de
l'Alaska prouve amplement que
M. Laurier et ses collègues n’ont
pas voulu se plier à des exigences
outrées et sacrifier des intérêts et
des droits qui sont d’une impor-
tance énorme pour nous. S'ils
avaient voulu bonnement avoir
un traité, ils n’avaient qu’à céder
sur quelques questions et tout
était réglé. Mais ce n’est pas tout
d'avoir un traité, il faut qu'il ne
soit pas conclu au détriment du
public et de la dignité nationale.

Voilà comment ont raisonné nos
délégués et c’est pourquoi après
six mois de débats et de conféren-
ces diplomatiques aucun arrange-
ment n’a pu être sigué par les
deux nations.
Les Américains se sentant forts

de leurs 70,000,000 de leur puis-
sance commerciale, industrielle et
maritime, de leurs derniers triom-
phes, ont voulu nous arracher le
pluset nous donner le muias pos:
gible ; mais M. Laurier et ses col-
Jégues se sont tenussur leterrain
de la justice et du droit et ont
tout tenté pour concilier les inté
rêts et arrener une solution a la
fois honorable et équitable pour
les deux nations.

L'ajournement de quelques
mois qui a été arrêté, produira
probablement d'heureux résultats,
car les Américains sont mainte-
nant mieux renseignés sur notre
pays, sont mieux éclairés sur nos
développements et nos ressources
et ont moius de préventious con-
tre nos hommes publics et nos
institutions ; il est permis de
croire que la réflexion et l'étude
les reudront pius conciliants de-
main qu’'hier. .
Dans tous les cas, M. Laurier

revient au Canada avec la satisfac-
tion de pouvoir dire qu'il a tra-
vaillé patriotiquement pour son
pays, qu’il a créé des sympathies
pour notre peuple dans l'opinion
américaine et qu’il n’a rien sacri-
fié du patrimoine national.
—

BON À SAVOIR

Les quintes de toux les plus vio-
lentes cessent rapidement dès qu’on
fait usage du BAUME RHUMAL.-26

 

 

 

La tragedie de Quebec

L'enquête du coroner sur la mort
du malheureux Pépin tué d’une bal-
le par le jeune Jack Dickson, s’est
terminée par ur verdict de coupable
au premier dégré contre Dickson.
Voici les circoustances dans lesquel-
les s’est déroulée cetle triste affaire
qui sera mise complètement au jour
en Cour d’Assises etaura peut-être
son dénouementsur l’échafaud.

La Lragédie a eu lieu dimanche, le
5 février. Dickson rentrait en ~oi-
ture à la ville, cette après-midi là, en
compagnie d’uue jeune fille du nom
de Blanche Dubé, une pensionnaire
du lupanar. En arrivant près de
l'hôtel Bernier, à Limoilou, ils aper-
gurent un groupe de jeunes gens qui
stationnaient sur la route. IL y avait
entre autres les nommés AJ. Simard,

Tanguay, Bezeau, Paquet et E. Sou-
cy. La voiture, qui était conduite par
Jos. Sausfagon, jr, fut arrétée, quel-
ques paroles furent échangées.

Le jeune Tanguay, l'ancien amant
de Blanehe Dubé, demanda à la jeu- ue fille de lui remettre le jonc qu’il

lui avait donné. Celle-ci le tira de
son doigtet le lui jeta.

Alors Dickson tira un revolver de:
sa poche et fit feu quatre fois, l’une
des balles allant seloger dans laine’
de Pépin. Ce dernier s’affaissa sur
lui-même. Ses camarades le trauspor-
tèrent d’abord au Club Limoilou,
puis à l'Hôtel Dieu.
Dickson et Blanche s'esnpressèrent

de filer vers la ville, suivis par une
autre voiture contenant plusieurs des
jeunes gens. Ceux-ci se rendirent im-
médiatement au poste No 7 et racon-
tèrent au sergenf Tremblay, qui était
en charge, Ce qui venait d'arriver.

Dickson, qui n’est âgé que de 17
ans, fut arrèté quelques heures plus
tard. Il exprima sou regret de ne pas
avoir tué Tanguay.
George Pépin a succombé samedi

matin à sa blessure. Il était âgé de
22 ans et avait une bonne réputation.
Le procèsde Dickson aura lieu aux

assises criminelles qui s'ouvriront le
10 avril.

 

Mieux que le Klondike
M. A. C. Thomas, de Marysville, Texas,

à lait une découverte plus précieuse que
celles faites au Klondike. Depuis des an-
néesil souffrait de la consomption, accom-
pagnée d'hémorragie ; il fut absolument
guéri par la “Dr King's New Discorvery”
pour la Consomption, la Toux et le Rhu-
me. ll déclare que l'or est de petite va-
leur en comparaison de sa guérison mer-
veilleuse, se le procurerait quand bien
même il coûterait $10U la bouteille. Asth-
me, Bronchite et tous les maux de la gor-
Be et des poumons sont positivement
guéris par le remède au Dr King * New
Discorvery ” pour la consomption.  Ven-
du dans toutes les pharmrcies à 506. et
$1.00. Guérison garantig ou argent retour
né. ‘

————

La mémoire de Léon XIII

On a souvent vanté l'incroyable
mémoire de Léon XIII, et spéciale-
ment la facilité aveë laquelle il se
rappe le les noms de (ous les person-.
nages avec qui il s'est trouvé, même
une seule lois, en relation. Or cette
facilité ne se rapporte pas seulement
aux personnes constituées en dignité,
elle s'étend jusqu'aux. plus humbles.
Voici un trait récent: qui en fournit
une preuve curieuses -
On sait que le Cardinal Richard

vientd’accomplir utvoyage à Rome]
et qu’il a été reçu,“#blusieurs repri-
ses. en audienc privée par sa Saiulle-
té. À la fin de-l’uve de.ces audiences,

l’archevèquede Ppts demanda au |
Saiut-Père de daigner admettre en 4a
presence son domeslique. F

 

pe. Qu'il entre, ce bon Joseph !
Ce n’est pas Joseph, repliqua le

cardinal, il est malade.
—Aiors c’est :Benoit, reprit Léun

XUL.
C'était Benoît en effet. Le pape se

souvenait fort bien quel’archevêque
a deux domestique, répondaut res
pectivement aux nots de Joseph ct
de Benoît. :

 

Le Temps d'après
Madame de Sévigné

Le temps passe……Eh ! mon Dieu !
parce que cette conslatation est la ba-
nalilé même,elle n’en est plus gaie +t
ou ne la supporte pas mieux. Mais
une chrétienne eu fat la source de
cent réfixions, toutes plus sérieus:s les
uneque les antres, ct elle les co.iclut
par un acte de résignation convaincue.

“_——Mafille, vous souhaitez que le
temps marche ; vous ne'savez pas Ce
tue vous faites, Vous y serez altrapée;

il vous obéira trop’ exactement, et
quand vous voudrez le retenir, vous
en serez plus la maîtresse. J'ai fait
autrefois les mêmes fautes que vous,
je m’en suis repentie......... ’

“—_].e temps passe partoul et passe
vite. Vous cricz apres lui, paree qu'il
vous emporte toujours queique chose
de votre belle jeunesse ; mais il vous
en reste beaucoup. Pour moi, je le vois

changé, tout en laissaut le nom de

ne, car réellement sa jeune épouse

—Bieu volontiers, répondit le pa-|-

 

nos herses à ressorts.

les prix.

 

:Vous sauverez la moitié de votre temps en employant une de

Nous avons doublé la force des charnières, sar nos nouvelles
herses, et avons en même temps fait une réduction considérable sur

Venez les voir, ou voyez nos agents avant d'acheter.
A. BELANGER,

Montmagny.
 

Drole d'affaire

Un jeune homme de St-Anthony
Park, près de St-Paul, Minn,, devait
épouser une fille de Minneapolis.
Le soir précédantles noces, tl s’en

alla à la demeure de sa dulcinée pour
terminer les préparatifs du mariage.

Il frappe, et c’est la sœur de sa fu-
ture epouse qui vieut lui ouvrii.
Surpris, 1 demanda où est sa fian-

cée, et il apprend qu’eile est disparue
depuis une couple de jours, en em-
portant sa robe de noce, ayant conclu
que son mariage ne la rendrait pas
heureuse.
Pendant quelques iustants, le jeune

homme resta abasourdi, tout à sa
douleur, il se mit à regarder celle
qui lui parlait et s’aperçt qu'elle
était jolie, pour :e moius autant que
sa flancée.
A force de causer, les deux jennes

personnes en conclurent qu’elles s'ai
maient et le lendemain le mariage a
eu lieu, avec la seule difference que
sur les cartes d'invitation le nom de
baptême de la demoiselle avait été

 

famille.
Les invités assistèrent aux noces et

plusieurs des amis du jeune homme
ne s'aperçurent du chaugement que
quelques jours plus tard.
Hs l'ont félicité de sa boune fortu-

est tout à fait gentiile.

Petites Nouvelles

—On di, qu’une carpe ordiuaire
peut vivie 500 ans.

—Il y a dans l’Ailantique, des ban-
quises qui durent parfois 200 ans.

—L'Algérie est la seule contrée du
monde où le nombre des chevaux sur-
passe celui des êtres humains.

 

 

—L'on consomme chaque année, au
Canada, entre 5 à 6 livres de the, par
tête de la population.

—Le lac Michigan, est couvert de
glace d'uiie rive à l'autre, pour ia pre-
mière fois depuis vingt cinq ans,

—Il y a aux Etats Unis 370 prêtres
polonais el environ deux millions de
catholiques polonais.

—Dans la Maison Blanche, à Was-
hington, il y a inille lanipes électri-
ques.

—L'Impératrice de Russie a payé
$5,000 un mouchoir qu'une personne
avait pris plus de cent ans à le faire.

La ville de Gand, en Belgique, est
bâtie sur 26 îles, qui sont réunies l'une
à l'autre par 80 ponts. Ces îles cou-
tiennent 300 rues et 30 places publi-
ques.

-—Quelques naturalistes croient que
les lièvres ne boivent jamais, et qu'ils courir avec :orreur et m'’apporier, eu

passant, l'affreuse vieillesse, les incom-|
modités et enfin la mort. Vuilà de
quelle couleur sont les 1éflexions d’une,
personne de mon âge : priez Dieu, ma
fille, qu’il m'en fasse tirer la c-nolusion
que le christianismenous enseigne.”
a

La ruine d'uubrave homme
Les victimes de l’estomac, et des mala-

dies du foie et des rognons, de même que
les femmes, tous se ressentent de pertes
d'appétit, du sang empoisonné, maux de
tête et fatigues, d'indifférence et d’épui-
sement. Mais il est absurde de se laisser
aller jusque là. Ecoutez J. W. Gardner,
Idaville, Ind. Voici ce qu’ildit : *“Les Bit-
ters Xlectriques sont justement ce qu’il
faut à un homme qui est épuisé et qui ne
tientplus âla vie, ils m'ont donné de nou-
velles forces et un bon appétit, ils m'ont
fait plus de bien que tout autre médica.
ment. Je puis maintenant manger n’im-
porte quoi et la vie me semble agréable.”
50cts seulement, dang toutes les pharma-
cies. Chaque bouteille est garantie. 3

——e-_— 

absorbent, dans la rosée qui recouvre
les herbes et les feuilles dont ils ae
nonrrissent, ass z de liqu de pour suf
fire 4 leurs besoius,

— Lorsque les dames d'honneur de la
reine Viciar.a vat survécu aux char
mes de la jeunesse et qu’elles ont at-
teint l’âge mûr, elles sont démises de
leurs fonctions, et leurs salaires de
$2000 est augmenté de $3000.

—Le premier jour de leur mariage,
il est defondu aux épousses corréennes
de parler à qui que ce soit, même à
leur mari. Ænfreindre cette loi serait
considéré comme un manque d'étiquet-
te choquant. Mais dès le deuxième
jour, on rend la liberté à leur ‘langue,
et Cela pour le reste de leur vie.

—Un homme de Londres qui prend
toujours un cigare lorsqu'il est invité
à uu dîner quoiqu'il ne fume pas, est
aujourd'hui maître d’une belle collee-
tion qu’il s'est amussé depuis un quart
de siècle.

—Au Siam les créanciers at‘endent
leurs débiteurs peridans trois mois,
après quoi ils ont droit de les saisir et
de les faire travailler pour eux jusqu'à
concurrence de [a somme qu’iis leur
doivent. Quand un débiteur s'enfuit,
son père, sa femme ou ses enfants peu-
vent être tenu en esclavage jusqu’à ce
que la dette soit payée. Que diraient
nos abonnés si nous étions à moitié
aussi sévère que dans ce lointain pays.

 

Rouge sortant du canon
C'est le boulet qui a atteint G. B.

Steadman, de Newark, Mich., dans la
guerre civile. Il lui causa d’horribles
ulcéres qu’aucnn traitement, pendant
20 ans, ne put soulager. Ensuite le
“Bucklens Arnica Salve I'a guéri. Gué-
rit coupures, écorchures, brûlures, pa-
naris, cors, éruption de peau. Le meil-
leur remède au monde pour les hémo-
roïdes. 25c. la boîte. Guérison garantie.
Vendue par tous les pharmaciens. 3

 

Bien des femmes se rendent insup-
portables par des fautes en apparen-
ee vénielles. Ces personnes sont un
fléau pour ieur entourage, elles ne
sont jamais prêtes pour les repas,
pour la promenade ou pour prendre
le train. C'est écrasant des persou-
nes comme ça ! ,

ler ! Celui-là par exemple, il est in-
supportable ; c'est de dire du mal des
autres femmes, de proclamer qu’on
ue les aime pas, de les dénigrer com-
me créatures perfides et déloyales,
en ajoutant qu’on est pas faite com-
me elles. Les hommes s’amusent trop
à les entendre parler ainsi les unes
contre les autres.

Avis à Sir Charles

Le ‘Toronto Telegram”, rédigé
par un député tory, fait savoir à
Sir Charles Tupper qu’il va faire
un tort énornie au parti conserva-
teur s’il persiste à faire du capital
politique avec l'ajournementde la
Conférence de Washington.

Faut-il condamner M. Laurier,
s'écrie notre confrère, parce qu’il
n’a pas capitulé devant les exi-
gences des Etats-Unis ? Ce serait
ridicule.

Pourtantl’attitade de Sir Char-
les Tupper va dans ce sens, et il
faut qu'elle soit manifestement
contraire à nos intérêts nationaux
pour qu’nn de ses meilleurs par-
tisans juge à propos de protester
dans le “Telegram.”
Quoique dise le vieux baronet,

tous les vrais Canadiens s’accor-
dent à dire que M. Laurier et ses
collègues ont su énergiquement
défendre et protéger nos droits à
Washington et qu’ils n’ont rien
sacrifié de notre patrimoine.

LE PARLEMENT FEDERAL
est convoque pour le 16 mars cou-
rauit, par avis publié dans le dernier
numéro de la * Gazette Officielle ”
d’Otia wa.

 

 

 

 

0-4-0
D'après la presse ministérielle, I'é-

lection partielle de Lévis, rendu né-
cessaire par la mort de M. le Dr Guay
aura lieu avant l'ouverture du par-
lement. ‘

Travaillant jour et nuit
La plus utile et vigoureuse petite

chose faite de no jours sont les ‘* New
Life Pills ” du Dr King. Chaquepiluie
est un petit globule de santé recouver-
te de sucre, change la faiblesse en for-
ce, le découragement en energie, le
cerveau détraqué en ui pouvoir mental
Elles sont étonnautes pour rvfaire la
santé. Seulement Zôuts la boîte, chez   L'éléphant vit de 250 à 300 ans.

Chaquecigare est enveloppé, et por-
té la date à laquelle il fut reçu. tous les pharmaciens. 3

Encore un autre travers a signa-
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Palais Legislatif
 

De notre Correspondant.
Québec, 23 février 1899.

La séance est. surpendue et permis-
sion est donnée au comité spécial char
gé de considérer le bill no 59 ‘“Loi re-
visant et refondant la charte de la Cité
de Moutréal.
La séance du soir e-t consacrée à la

discussion des mesures d’intérêi privé,
eutre autres le projet de loi concer-
nant la suceession de fen Amable Pré-
vost. M Gouin, le promotenr de ce
projet de loi, demande qu'il soit de
nouveau référé au comité puur en re-
cevoir le préambule, l’examineret fai-
re rapport à la chambre. Cette de-
mande est rejetée. Une autre deman-
de de M. Gouin est acceptée à l’effet
que la chambre procède à examiner le
dit bill No 64 en comité général, lors-
ue cette chambre arrivera à l'ordre
u jour, pour la considération des biils

privés.
Les amendementsfaits en comité gé-

néral sur le bill No 83, ‘Loi amendant
la loi de la Pharmacie de Québec,”
vienneut en truisième lec:ure. Après
une discussion en faveur et contre la
mesure, la chambre est eppelée à voter
un amendement de l’hon. M. Lange-
lier aux fins d’amender l'article 4039
des Statuts Refondus de la Province
de Québec, en y insérant le nom de
plusieurs substances qui pourraient
être vendues par les épiciers. Cel
amendement est perdu, 2U pour, 34
contre, et la lo1 est remise à demain
pour l’adoplio"” en dernier ressort.

Jeudi, le 28 février 1899.
La séance ouvre à trois heures, et.

sur proposition d- l’hon. premier mi-
nistre, il y aura deux séances par jour,
afin de permeitre à la chambre d'expé-
dier plus vite la besogne, comme je
vous l'éorivais hier. La loi amendani
loi de la Pharmac.e de Québec, a subi
sa dernière lecture ainsi que la loi de
la Conoiliation.

Cesoir, la séance a été consacrée à
la discussion des Bills privés. Le pro-
jet de oi du Dr D.Grosbois, “ Loi à
l'effet d’assu: er une meilleure assistance
aux écoles publiques” est rejetée, 15 vo-
tant pour et 49 contre.

Plusieurs autres projets de loi ont
êté discutés.
À trois heures, vendredi après midi,

l’orateur prend le fautenil; après les
affaires de ront ne, la Chambre se for-
me en comité dey subsides, adopte-plu-
sieurs items en rapport à l’aide à l’u-
griculture,aux cercles agricoles, etc.
eto.

Vendredi, à la d.-uxièmz sésnoe, l’o-
raleur monte au fauteuil à huit heures.
À cette séance, plusieurs projets de loi
déjà venus sur le tapis sont discutés.
Après avoir epnisé l'ordre du jour, le
temps pour les Bills privés étant écou-
lé, la chambre s: forme on comité gé-|d
néral des subsides —Items, Travaux
Publics, ainsi que quelques items, con-
oeruant la Colonisation, la et chambre
s'ajourne à demain.
À la séance de samedi. le 25 février,

à onze heures et demie l’orataeur
rend le fauleuil et donne leeturs du

jugement de la cour d’élection, dans la
cause de la contestation de election |
de M. Delany, député des Iles de la
Magdeleine, presidée par les honora-
bles juges Casault, Pelletier et Billy,
renvoyant la pétition sans frais ; par
conséquent le Dr Delany est mainte-
nu à son siège. A midi, le Lieutenant-
Gouverneur est au conse:l législatif
pour donner sa sanction à uil certain
nombre de projets de loi qui sont pas-
sés à la chambre et au conseil législa-
tif : ;

Loi amendantla loi relative aux lois
de préts et placements;

Loi concernantles limites Nord-Est,
Nord es Nord-Ouest de ce.tains comtés
de la province.

Loi concernant les ‘territoires d’A-
bittibi, de Mistassini et d’Ashnanipi.

Loi concernaut la pêche et les pé-
cheries.

Loi amendant la loi concernant la
protection des Forêts contre les incen-
dies.

Loi de chasse de Québec.
Loi amendant et refondant la charte

de la Sociélé des Artisans Canadiens
Prangaia de la Cité de Montréal.

Loi concernant la Cité de Montrés!
et la compagnie de chemin de fer le
Grand Tronc du Canada.
À 12.40, sur motion de l’honorable M.
Déchêne, la chambre s'ajourue.
La séance de Mardi est encre Consa-

crée à la Charte de Montreal, tel qu’at-
tendu au commencement de la séance
d'hier, que ce projet de loi aura présé-
ance sur toutes les autres mesures,
tant que toutes les clauses n'auront pas
subits l'épreuve du comité ; voilà la
quatrième séance passée en considéra-
tion de cette loi

Séance de Mercredi à onze heures
P. M. On continue encore en comité
l’étude de la Charte de la ville de
Montréal. et il pourrait bien se faire
Que les trois séances de ce jour se pas-
sent encore sur cette loi et qu’elle ne
soit pas terminée. Conformément à

l’avis donné hier par l’hon. M. Mar-

—   

chind, il y uura, à compter d'au, ir-
d'hui jusqu’à la fin de la session, Lrois
séances par jour, de 0'1ze heures à une
heure, de trois heures à six heures et
de huit heures à l’ajournement.

Il est presqu’impossible que la proro-
gation ait lieu samedi, comme le fai-
sait espérer le premier ministre, la se-
maine dernière.

——_e

CECURITE PARFAITE

Si vous avez ch=z vous, en perma-
uence, du BAUMF RHUMAL, vous
pouvez être assuré que le rhume n'é-
ira pas domicile dans votre majson.

 

VENANT D'ETRE RECU
Uu lot considérable de éonserves, chez

M. ROMEO LESPERANCH, & des prix
très réduite, savoir :

Confitures aux Fraises, framboises, prunes
«  «  Bluets, ananas, poires,
8 “ Pêches, pommes.

Péissons en conserve:
Homards, Sardines, Haddeck,

Saumon, Huîtres, Maquereau.

Viande.—Corned beef, Langues do bœuf.
AUSSI. Pois verts. Tomates, Ble d’Inde,

Féves, oto.
——Toutes ces conserves zont fraiches.—-
Une visiteest sollicitée.
Ps

HOT#L A VENDRE

Désiraut abandonner les affaires, j'offre
en vente mon hôtel, situé près de lag gare
de Montmagay, à cinq minutes du villa-
Bè, possession au premier d'avril et oon-
ditions très avantageuses. .
Adressez : I. C. R. Hôtel,

Boîte 66, Montmagny.
—_—.

NOTES LOCALES

—Nous aitirons l'attention de u0
lecteurs sur l’annonce de M. Romé
Lespérance.

La collecte de dimanche, faite
par M. Ph-dime Micoie a rapporte la
somme de $13.15

La névralgie est soulagée par le
Liniment Minard

—Mille remerclements à la boun-
Sie Aune et à St Antoine de Padoue
pour une grande faveur obtenue sur
promesse de fatre publier. —E B. L.

—Est décédé samedi, à St-Pierre de
ia Rivière du Sud, à l'âge de 63 ans.
sieur Pierre Lepage, époux de damu
E. Talbot. Ses funérailles ont eu lieu
à St-Pierre, mardi dernier.

“Pour la toilette, le “ Savon de
Piu parfumé n'a pas sou égal.
Vendu chez Ed. Rémillard.

—Plusieurs jeunes zens et homme:
maries qui soul parus hier pour I:
Kloudike, ss sout fait recevoir mem
Lres dans la société des Forestiees
Catholiques, à une séauce tenue lun

},

—Le Liniment Minard. guérit les
brûlures, etc.

—La Cour de Circuit a siégé du 7
au li février et la Cour Supérieure du
il au 18. Le 13 février, l’hon. juge
Pelletier a ajourné la cour au 28 der-
nier, pour quelques jours.

—Vous pouvez vous procurer du
ta bonne anguille, de première qual-
té, en vous adressant à M. Nazaire
Boulauger ou à M. Noël Pâquet.

—Les membres de l'Alliance Natio-
nale sont priés de se réunir demain, à
8 hrs, à la Pharmacie Montmagny.

—Nous avous la lumière électrique
depuis mercredi soir. Elle a été ac-
cueillie avec une grande joie par tous
ceux qui se servent du Courant.

—Les funérailles de stear Charles
Guimont, décédé subitement à New-
Port, R. 1, la semaine deruière, out
eu lieu lundi. Sa dépouille mortelle
fut amenée ici par son ueveu M. Al-
bert Laberge, operaleur a Forest Hill
Depot, Boston. M. Laberge est re-
parti lundi pour Bustou.

—Si nous croyons autant que les
anciens, aux augures clamés par les
Oiseaux, Nous pouriions prédire que
les semailles commencerout le 18
avril. Eneffet, une corneille a été
vue et entendue samedi dernier, à ‘3t-
Pierre,et c’est là le pronostic d’un
printemps très hâtil et les semences
dans deux mois.

Le Liniment Minard est en ven-
te partout.
--Commie nous l'avons fait remar-

quer maintes et maintes tois, chaque
dimanche, àl’issue de la grand'mes-
se, ll y a toujours quelques rogers-
bontemps qui, eu sortant de l’église,
se plautent sur le perrou, solides
comme des, paus de mur, allument
leur pipe et fument au nez des dames
commedes gens qui n’auraieut pas
© tiré une touche ” depuis six mois.
Nous ne voulons pas vous empêcher
d'allumer vos pipes, Mails au moins
éloignez-vous un peu et laissez le
passage libre,

——Quarante-et-un jeunes gens et
hommes mariés ont laissé Montma-
gny hier matin pour le Klondike, ce 
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L’art d’étre

- bien portant
_ Si vous êtes malade vous n'êtes

FRGpas seul à souffrir; ceux qui dé- ©
+ pendent de vous et vous sont at-
@ tachés s’en ressentent aussi.
ua maladies les plus graves débutent

par des dérangements légers en
Si vous êtes faible,

nerveux ou épuisé—en un motsi

vous n'êtes pas bien, prenez

   
  

se Elles vous rendront la force

Les Véritables ne se vendent qu’en
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Les Pilules Roses du Dr Williams pour Personnes Pâles.

compétentes.

LASSITUDE ET ACCABLEMENT

Du ‘‘ Leader," Parrsboro, N.E.

On trouverait difficilement dansl’active ville minière de Springüeld, N.E., un homme, une femme
ou un enfant qui neconnaissent pas M. Moses Y, Boss,le fidèle agent de A.R. Fulton, marchand de voitures
et d'instruments agricoles. L'auteur de cet article. en rencontrant M. Boss la première fois, il y a deux
ans, fut frappé de son air débile et souffrant. ll avait la mine d'un hoinmeatteint de consomption.

Il vint chez nous dernièrement par affaire etl'auteur de cet écrit était surpris de l’heareux change-
ment qui s'était opéré en lui. Nous en fimes la remarque à M. Ilus». et celui-ci nous raconta que sa santé
défaillante l'avait engagé à agir comme vendeur ambulant, dans l’ spoir que les voyages lui feraient du
bien. Mais le résultat ne répondait pas du tout à son attente. Sou manger le fatiguait et il se sentait
de plus en plus accablé. Pour se servir de ses propres termnes, il éinit tellement nerveux, faible et usé
** qu’il pouvait se laisser tomber et s'endormir partout.” Il ne pouvait pas supporterle mouvementde la
voiture, et le moindre travail sur sa ferme l’exténuait.

C’eat dans cet état désespérant qu'un ami recommanda les Pilules Roses du Dr Williams. I) en
achete une boîte pour commencer, et avant de l'avoir épuiséeil s'aperçut d'un léger changement. Ii en
acheta quatre autres boîtes et son état s'améliora de semaine en semaine. Lestomac reprit sa fonction

cette sensation de lassitude cessa peu à peuetil reprit son travail avec courage. Après avoir
fini ls cinqaième boîte sa santé était parfaitement rétablie et 3n censé d'être #xcellente depuis.
n'est-H pas le dernier à dire i ses amis quelle est 1a grande valeur des Pilules Roses du Dr Williams.

eu rouge.

En vente chez tous les marchands, ou envoi nar la Compagnie des Remèdes

Williams, Brockville, Ont. Prix 50 cents la bofte; ou G boites pour $2.50.
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, l'activité et la bonhe humeur.

> Elles sont recommandées par les médecins aux vues larges, et
Mais il faut les véritables.

> Les contrefaçons n’ont jamais guéri personne.
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‘jui port-ra le noinbre des nôtres qui
serout aux régions aurifères à une
centaine. Nous leur souhaitons à tous
de revenir au pays avec pas moins
de $10,000 chacun. - L’or exerce une
grande inflence sur l’humanité entiè-
re et on a fait de tout temps de
grands sacrifices, même exposé sa
vie pour se procurer le précieux mé-
tal,
Un grand nombre de personnes s’é-

taient randus hier au matin pour as-
sister au départ de ces braves conci-
toyens el leur souhaiter un bon et
heureux voyage. Nous donnons plus
bas les noms de ces hardis voyageurs.
La route suivie sera la suivante :

de Muntréal à Vancouver, 2900 mil-
les, par le Pacifique Canadien; de
Vancouver à Skagway, 1,000 milles,
par vaisseau ; de Skagway jusqu’au
lac Bennett, 38 milles, le trajet se fe-
ra environ 20 mitles par chemin de
fer et ensuite. au moyen de chevaux,
du lac Bonuett jusqu’au lac Laberge,
137 milles, les provisions seront
trausportées sur des traiînaux traînés
par des hommes et des chiens
Avaut d'eutrepreudre les 400 mil

les qui les séparent de Dawsou City,
les explorateurs devront rester euvi-
ron 5 à 6 semaines au lac Laberge en
atiendant la construction des cha-
lands et la débacle de la riviere.

Voici les noms :

De Montmaguy : Edouard Dion et
son fils, Louis Cloutier, Edmond
Cloutier, Wilfrid Létourneau, Paul
Corriveau, Ad. Boilard, Ls. Boilard,
Johnny Coulombe, Alfred Fortin, jr
Alexandre Nicole, Antoine Coulom-
be, Frédéric Boulanger, Omer Têtu,
Fortunat Bélanger, Nas. Bélanger,jr.
Nap. Létourneau, Onésime Morin, J.
Thibeauit, Amédée Couture, Philo-
rum Thibeault, Gléophas Têlu, Ovide
Coulombe, Ludger Nicole, Achille Létourneau, Gus. Mercier, Jacques

Mercier jr., F. X. Iamonde, Al. La-
chance, Onésime Bernier, Ed. fêtu,
Arthur Coulombe, Euz. Gendreau,
Philippe Collin et Jos. Létourneau.
Du Cap St-Ignace : Mathias Ladu

rantaye et Ernest Gagné.
De l'Islet : Ceo. Caron, Jos. Méthot

et Adjutor Methot.
De St-Charles : Eug. Fournier.

 

VOUS OBTIENDREZ

Une guérison rapide et permanen-
te par l'usage des “Pilules Cardÿra-
les ” du Dr Edouard Morin, pour les
lemmes pales et énervérs, les jeunes
filles faibles el sans vie.

Essayez-les et comptez sur votre
parfait rétablissement.
Se vendent partout.
 

 

Notes Personnelles
 

— M. Naz. Bertatchez, gouverneur
de la prisou de Québec, était en cetle
ville lundi.
—Mme Michel Thibeault, de Qué-

bee, etait en visite dimanche chez sa
mere, Mme Vve Louis Nicole.
—M. et Mme Geo. Mercier et Mel e

Mercier, de Dalhousie, étaieut eu
cette ville dipanch: et les hdtes de
M. le Capt. Eug. Fournier.
—MM. Hector Lavoie eL C. Le-

mieux, de l'Île aux Grues, étaietit en
cette ville hier.
a

TOUS VOS MAUX DISPARAI-
TRONT

Si vous prenez avec persévérance
le Grand Tonique du siècie, le BRO-
MA.

Cetle préparation est sans égale
dans tous les cas de maladies ame-
nées par le sang vicié ou les nerfs af-
faiblis.
Se vend chez tous les bons mar-

chands de remèdes. Vous ne regret- tervz pas l'essai que vous en ferez.

Notre Très-Saint Père le Pape
 

D'après les di rnièrés nouvelles, No-
tre Saint Père le Pape a été zravement
malad-, Il a subi une opération dou-
loureuse : mas mercredi, le lo mars,
les docteurs Mazzoni et Lapponi,
étaient plus rassurés sur la condition
de l’illustre malade.

———.e__

Messieurs C. C. Ricdard & Cn.
Yarmouth, N.S.

MESSIEURS. — En janvier dernier,
Francis Lemi ux, un de mes employés,
travaillant à l'un de mes chantiers, fut
cruellement blessé par un arbre qui tom-
ba sur lai. Quand il fut trouvé, on je
miteur ua traiuau et le ramena à sa mai-
son ; on entretenait des craintes sérieu-
ses sur sa g'érison, ses hanches étant
meurtries et son corps ne pouvant être
remué. Nus emyployômes le Liniment
Minard souvent, pour diminer les dou-
leurs, et avec l’emploi de trois bouteilles,
il est revenu bien et capable de retou:-
ner à son ouvrage.

SAUVEUR DUVAL.
Elgin R ad, l’Islet Co, Que.,

26 mai 1896.

LORD HERSCHELL,

Président de laconférence in-
ternationale, est mort subitement
mercredi matin à Washington.
Cette mort soudaine a causé une
grande sensation. La triste nou-
velle a été immédiatement cablée
à la famille du noble lord en
Angleterre.

‘est le deuxième des membres
les plus distingués de la conféren-
ce qui meut depuis l’ouverture
des négociations.
Le premier était M. Dingly,

homme d'état américain distingué

 

l.a crasse dans la téte est enle- vée par le Liniment Minard.



  

 

 

Comme solidité ve moulin est de première classe et travaille à la perfection. Tous ceux qui ont ache-
té ce moulin en sont des plus satisfaits.
tre.

Si vous désirez acheter un bon moulin, n’en achetez pas d’au-
Ecrivez à M. Arthur N. Normand, manufacturier, Montmagny, P. Q., pour avoir ses prix.

 

   

  * ‘À la fin

au Magasin J C. LISLOIS.

size Reduction sur toutesles
a MARCHANDISES d'IIVER

Consistant en

DRAP, SERGE,

ETOFFE, Ete., Etc.

Pourfaire place aux

Articles d’Importations

Pour la saison prochaine, qui arriveront
du mois de Février prochain.  ge Une visite est sollicitée.
 

CHEZ

J. A. MATHURIN,
Rue St-JEAN=-BAPTISTE,

Montmagny.

Vous trouverez toujours l'Assortiment le plus

complet dans la ligne de

Ferronnerie, Vitre, Peinture

Ferblanterie, Granit, Etc.
ÿ&- À des prix défiant toute compétition.

 

ANNONCES de MONTMAGNY.

C. Coulombe & Cie.
Hux Sr-Louis

J'ai l’honneur d'informer mes nom.
breuses pratiques etle public en gé-
néral que j'ai toujours eu mains un
Stock de

Farine, Son, Moulée, Sain-
doux, ste, etc.

Je vendrai à des prix défiant Loute
rompétition.

Biere et Porter
J'ai l'immneur d'informer mes prati-

ques el le public en général que je
suis agent des célébres brusseries :
GAUVIN & AMYOT,

DAWS & Co
Ainsi que

Liqueurs douces de M. Timmons &
Fils. Soda water, Ciderine, Ginger-
ale et Cream soda.

Ordres exécutés avec promptitude.
J. M. DUBE,

Embouteilleur.
Rue Si-Jean-Batiste, Montmagny.
30 mai.

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL

Le et après lundi le 8 Octo-
bre 1898, les trains scirculeront
comme suit (excepté le dimanche):

LAISSANT MONTMAGNY
EXPRESS

Pour St-Jean et Halifax.........1,43
Pour Montréal (excepté le lun-
di)... aseacs cascsouse sacsreessaccces 9,38
Pour Montréal............. . eee 14,51
Pour Riviére du Loup...... ..15,28

ACCOMODATIONS
Pour Lévis, (Mardi et vendredi)

Pour Lévis(Lundi, mercredi, jeu
di et samedi)... …….….…... 3.45
Pour Lévis... ...…...….....….....B5T
Pour Rivière du Loup et Camp-
belllon.....….….…,70r sance ceuree8.57
Pour Riviere du Loup......... 19,10

Station Ticket Office.
"  Montmagny, P Q.

Tous les convois sont règlés d'a
prés le temps Eastern StandardTime

VIN;:SAINT-LEHON

 

 

veu sucer

 

   

GRANDE VENTE A

REDUCTION
Au Magasin de

F.-J. MORIN,
RUE DU DEPOT.

UN LOT DE.
Marchandises séches

que je vendrai au prix coûtant.
Beau Tweed à Pantalon, belle

serge, presque pôurrien.

Chaussures
Pour Hommes et Enfants ven-
dues au plus bas prix possibles.

Profiitez de ces grands avanta-
ges qui vous sont offerts.
Une visite est sollicitée.

28 Fév. 97,—1 an.

 

 

POUR LES HOMMES
 

—Certains hommes que nous
connaissons seraient heureux s'ils
perdaient leur réputation.

—Certains hommes sont créés
de poussière mêlée à beaucoupde
gravois.
—La plupart des hommes sont

volontiers de mourir pour leur
pays —de vieillesse.

Il ya des hommes qui lan-
cent des litres de paroles à cha-
que gramme de pensées.

- Celui qui se mêle de ses pro-
pres affaires a un emploi conti-
nuel.

L'opinio) d’unfemme

Après uue expérience de vingt ans

Mme VeGrexor dit: Le- T'ein-

tures triamonad sont de cou-
fiance et ne thauquent

’ jamais
 

J'ai fait usage des teintures Dia-

mond pendant plus de vingt ans et je

n'ai jamais manqué d'obtenir de bons

résultats quand j'ai suivi les indica-

tions. Je ne voudrais pas faire usage

d’autres genres de teintures même si

l’on me les donnait gratis. Les tein-

tures Diamondsont de confiance et
ne manquent jamais.

Mme D. N. McGREGOR, ;
TT Amberly, Ont.  

- Donnerdes conseils à certains
hommes et jeter des pierres aux
chiens ont à peu près le même
effet.

—S'il est vrai que l'habit fait
l’homme, il y a des hommes qui
devraient changer d'habits.

POUR LESFEMMES
—La chose la plus curieuse au

monde, c’est une frmme qui n’est
pas curieuse,

—Flattez une femme, et elle
vous aime. Plaiguez-la et elle
vous abhorre.

—Dans l’ancien temps, les fem-
mes avaient la ceinture large,
mais les hommes avaient les bras
iongs.

— De nos jours, les femmes sont
belles en proportion qu’elles sont
fausses.

— Ce n’est pas toujours la fem-
me la plus brillante qui fait le
pius de réflexion. :

—Le temps ne peut guérir les
griefs de la femme- surtout si
ses grifs sont des rides:

—I y a des jolies femmes qui
nesont pas aussi jolies qu’elles
sont peintes. '

Ne vous fiez pas aux larmes
d'une femme ; il est naturel pour
elle de pleurèr lorsqu’elle veut
faire à sa tête.

—Ou ne peut juger de la lon-
gueur de la langue d'une femme
par la grandeur de sa bouche.

VE LR
BIENPORTANT

Aux jeunes garcons et aux
jeunes files
 

S'ils sont délicats et maladifs le
Céleri Composé de Paine les

rendra forts et rooustes
 

Tes jeunes garçons et les jeunes fil-

les qui sont souffrants, faibles et

maladils souffrent de la faiblesse du

système nerveux. les nerfs, les tissus

et les muscles de nos jeunes garçons

et de nos jeunes filles sout extrêm.-

ment délicats et sensibles et la mau-

vaise santé les a bientôt dérangés.
Quand vous trouvez que vos chéris

sont nerveux, de mauvaise bum-ur,

irritables et faibles: quand ils ne dor-

ment pas bien; quand ils ont mal à
la tête, un appétit variable, la peau
histrée, les yeux renfoncés et trou-

blis, soyez sûr que leur sang est mal-
sain et aqueux, et que leur force ner-
veuse est bien basse. Les enfants qui
ont l'estomac et des organcs d'assi-
milation faibles ne peuvent devenir
forts avec leur diète quotidienne ordi-

naire. 11s ont besoin d'un reulde

spécial pour les norfs, d'un randde
tonique et n:ttoyeur du sans, comme e

ji» Céleri Compo & de Paine, remar-
(1 pour ses merveilleuses qual tes
nutritives et renforcissantss. Te Ccle-

ri Composé ce Paine est le grand et
ie seul vrai remede pour les corps
itibles et fréles et les ner s dCbil s; il
n'a pas d'ézule conune remide pour
lus jeunes, .

Des parents  reconnaissants, dans
toutes Jes parties eu Canada, ont té-

moigné avce plaisir du grand Lien que
lv Céleri Composé de l'aise a fait à
teurs enfants.

Nous conuscillons fortement auxme

tes et bux pères de faire prendre sans
retard du ‘Céleri Composé de Paine a
leurs jeunes garçons et à leurs jeunes

filles, sis ceux-ci ne montrent pas les

| sigues de ta santé et de la croissance
naturelle. [e Céleri Composé de l’ai-
ne est agréable au goût, libre de tout

-| narcotique dangereux, et ne peut nui-
{re à l’enfant le plus délicat.

La femme est la silhouette du
bonheur:
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Adopté dans les hôpitaux de

‘Et autres maladies inflammatoires.

Envoi franco par la poste contre 50

Exigez sur chaqueflocun le nom et
beaucoup d'imitations. Prière de les

EXPERIENCES FAITES

Il me fait plaisir, après m'être ren-
ju compte de l'efficacité physiologi-
gue et thérapeutique de Polymee Oil
de lui donner mon attestation d’une
manière vonsciencieuse.
“En taintes et maintes circonstan-

cés depuis l’automfie dernier j'ai as-
sisté à l’application de Polynice Oil,
soil daus des cas de rhumatisme, d'in-
flammation de poumons, dyspepsie,
etc, et vraiment, touk médecin que
jé suis, je dois m’incliner et dire bien
sincèrement que j'ai été chaque fois
émerveillé de l'efficacité si prompte
«t de la Cure radicale des maladies
c-haut mentionnées.
Je dois dire en outre que cette Spé-

cialité si efficace n'a aucun effet délé-
tère quelconque.

(Signé) DR NaIRN BLAOKBURN.
Médeciude l'Hôpital civique, Mont-

réal.

! Colonel Hughes, chef de police.
Montréal. — Je puis reco umander
Polymce Oui aux personnes atteintes
de rhumatisine. J'ai pu me rendre
comple personnellement de son effi-
cacilé que je ne saurais trop louer.
| (Sigué) G. Huenes, Colonel.
 

| . Le docteur Gadbois, rue Cadieux,
Montréal, dit :
Les nombreux cas de rhumatisme

et d’autres maladies que j'ai vu gué-
ris par Polymce Oil me permetient
de dire que celte nouvelle découver-
te médicale française n’a pas besoin
de recommandations, Elle se recom-
maude d'elle-même par son «fficacité
et, lorsqu'elle sera mienx connue, se-
ra «employée daus presque toutes les
maladies.

M. Charbonucau, hôtelier, coin des
rues Poruer et Cadieux, Montréal:
Qu’il me suffise de dire, comme je

A l’usage externe, connu de l'univers entier pour son efficacité

- merveilleuse et incontestable.

Paris, Europe et Etats-Unis.

GUERISON pour RHUMATISME, LUMBAGO, NEVRALGIE, DYSPEPSIE

VILLE DE MONTRÉAL, CANADA.

cents en mandat-poste.

Dr A . A |exander, Spécialiste de Paris,
1218 G. St., N. W., Washinton, D. C.

l'adresse ci-dessus, il se fait et vend
signaler. RECOMPENSE.

‘A L’'HOPITAL CIVIQUE

suis prêt à l’attester sous serment,
que je considérais mon fils, âgé de
20 ans, comme perdu ; en effet il
gardait la chambre depuis six semai-
nes et il était resté 27 jours pour ain-
si dire sans manger. Je l’ai fait soi-
grer parle traitement Polynice Oil :
trois jours après il quittait la cham-
bre et aprés une huitaine de conva-
lescence, il était complètement guéri.
À cette déclaration, sincère et heu-
reux que je suis de la faire, j'ajoute
que Polynice Oil dont l'efficacité est
si merveilleuse devrait être appelée à
remplacer tous les médicaments, ain-
si on éviterait bien des souffrances
aux malades et des dépenses inutiles,

(Signé) CHARBONNEAU, Hôtelier.

M. Leduc, banquier, 56 rue St Jac-
ques, Moutréal : Je soussigné décla-
re et certifie qu'étant atteint de rhu-
matisme aïgu et inflammatoire me re-
tenant au lit depuis plus de trois se-
maines et me mettaut dans I'impossi-
bilité de remuer ni bras ni jambes,
j'ai eu recours au Polynice Oil. Vingt
quatre heures après l’application j'ai
été débarrassé des douleurs atroces
desquelies je souffrais depuis le com-
mnencement de cette terrible maladie,
j'ai pu dès le lendemain continuer à
vaguer a mes occupations journalie-
res, étant complètement guéri. Je
ne saurais trop recommander à tou-
tes les personnes atleintes de rhuma-
tisme de recourir à Polynice Oil dont
Veficacité.est merveilleuse.

(Signé; À Lepuc, Banquier.

Johns Hopkins University,
Baltimore, 5 avril tr 97,

Les expérience faites ici à l'hôpital
avec Polynice Oil et dont j'ai été té-
monn, ayant très bien réussi, je re-
cornmande ce remède dans lous les
cas de rhumatisme.

(Sigué) Dr F. L. Roger.
 

- DENIER DE SAINT-PIERRE

l’état des contributions des dif-

're, peudantl’année 13898, vient d’ê
tre publié. On voit que les Etats
Unis ouvrentla liste avec une of-
frande de $142,200 ; la Grande-
Bretagne et ses colonies ont four-
ni $125,000 ; la France a versé
$99,000 ; l’Italie $74,000 ; l’Autri-
che $36,000.

Ces quatre nations ont donné
au denier de St-Pierre, pendant
l’année 1898, au-delà d’un demi
million de piastres, soit $536,000
à part les autres pays, tels que
l’Amérique du Sud,zetc.
a

 

pour le

Pin Rouge
DU SUD

du Dr HARVEY

démontre que ceux qui s’en
servent, ont dit à leurs amis
comment ils ont senti un

SOULAGEMENT IMMEDIAT :

| La demande croissante |

Toux trés obstinés

et cela sans déranger la di-
gestion,

Bostetiles, bonne mesure, 256.
CIE DE MEDECINE HARVEY

424 RUE ST-PaAUL, MONTREAL.
1.7

   
|
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CONNAIS-JOI TOI-MEME,

a dit le sage. Savez-vous ce que
vaut un homme, d’après les chi-

 

férents pays au Denier de St-Pier- |

mistes et les physiologistes ?
Oh ! pas grand’chose.
A l’état normal, le corps hu-

main contient suffisamment de
fer pour en fabriquer 7 gros clous,
assez de graisse pour en confec-
tionner six kilogrammes de bon-
gies, assez de phosphore pour en
boutonner 820,000 allumettes;
ajoutez, en outre, quelques mètres
cubes de gaz, vingt cuillérées à
café de sel, cinquante morceaux
de sucre et quarante deux litres
d’eau.

Voilà ce que nous sorames, hé-
las ! et ce que nous avons à dé-
penser.

——ro

<32--3<3-3-300

33 PILULES 256,
Epargnez de l'argent
sur votre médecine
commesur votre boire

et manger.

LES PILULES
ANTI-BILIEUSES
ET PURGATIVES

du DR. HARVEY
Cuerissent: Attaques debile, mi-

graine, indigestion,
clous, boutons, constipation, etc.
coutent 25c. par boîte de 33.

Près de 30 ans sur le marché.

Ceux qui souffrent des maladies
du foie, devraient écrire pour
quelques témoignages, vrais et
gratuits, que nous avons fait im-
primer.

Boite comme échantillon 28c,

  

 

LA CiE DE MEDECINE HARVEY,
424, RUE OT-PAUL, MONTREAL

MEUBLESMEUBLES!
M. J. Ble Laflamme vendra des

sets de salon, de 6 MORCEAUX pour

tes sortes.

Unevisite est sollicitée. le prix de $14, $16 & $18. Aussi, un
grand assortiment de meubles de tou-
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